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LETTRE D’INFORMATION N° 17 – Janvier - Avril 2025 
(L’association a fermé ses portes durant le mois de Ramadan) 

 

Atmosphère générale 

Aucune évolution positive n’est hélas à signaler. La population s’adapte à la situation toujours très 
difficile. Comme indiqué dans la lettre précédente les interdictions de circuler, humiliations, 
restrictions, évictions, punitions, ajoutées à la colonisation qui n’est plus rampante mais 
galopante, se poursuivent. 

L’état d’esprit est un mélange de morosité, inquiétude quant à l’avenir, absence de perspectives 
mais aussi -et c’est à souligner encore une fois humiliation, sentiment d’abandon et aigreur. 

Les Palestiniens se sentent bien seuls et démunis constatant l’absence de réactions des 
responsables politiques où qu’ils soient. Ils font néanmoins bien la différence entre ces derniers 
et les citoyens qui manifestent leur solidarité et se rendent sur place (une toute petite poignée 
alors qu’il est tout à fait possible de venir). 

Le désir de partir faire sa vie ailleurs augmente chez les jeunes. Mener une vie « normale » est le 
rêve de chacun. 

Situation économique 

Le pouvoir d’achat reste bas, la population consomme moins ne sachant de quoi sera fait demain. 
Le taux de chômage est actuellement de 31% en Cisjordanie. Les salaires des fonctionnaires 
supérieurs à 3500 ILS (930 €) ne sont toujours pas payés dans leur totalité mais au taux de 70%. 
Il leur est dû 948 % de leur salaire total… Soit par exemple l’équivalent de 52 000 ILS (ou 13 000 €) 
pour un salaire mensuel à taux plein de 5 500 ILS (1375 €).   

Circulation 

Les fermetures par barrières métalliques, buttes de terre ou blocs de béton continuent d’entraver 
gravement les déplacements des personnes et des biens. Les principaux accès d’Hébron sont 
soumis à un régime « fluctuant » selon les heures.  Des groupes WhatsApp et radio locales 
informent très régulièrement les candidats aux déplacements de la situation mais il suffit d’une 
décision subite de fermer une barrière pour semer le chaos et décupler le stress. 
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Lina, l’ une des animatrices de l’association, nous dit que deux drones survolent en permanence 
le camp de réfugiés d’Al Fawwar où elle habite. L’entrée principale du camp est « gérée » par les 
soldats qui peuvent faire attendre pendant 2h celui ou celle qui tente d’expliquer pourquoi il/elle 
veut sortir. Du côté des services de santé de l’UNRWA, la pénurie de produits se fait sentir : à part 
le paracétamol et quelques anti-inflammatoires rien d’autre n’est disponible. Les écoles seront 
en vacances d’ici un mois et tout le monde se demande s’il y aura une prochaine rentrée scolaire. 
Certaines personnes disposant d’une carte jaune (réfugié ayant obtenu ans les années 80 la 
possibilité de résider en Jordanie) pensent à aller s’installer de l ‘autre côté du Jourdain. Le 
déplacement et les destructions des camps de Jénine et Tulkarem notamment angoissent les 
réfugiés des autres camps. Les fouilles des habitations sont systématiques (allant jusqu’à casser 
les carrelage), parfois avec chiens. Ces « exercices » participeraient à l’entrainement de jeunes 
soldats. 

Destructions  

Le 20 janvier nous avons accompagné dans la région de Masafer Yatta une délégation de 
diplomates européens venue remettre un prix à Basel et Yuval, avant qu’ils n’aient été déclarés 
lauréats de l’Oscar du meilleur documentaire pour leur film No Other Land. La photo ci-dessous 
montre un ancien bus transformé en abri sur l’aire de jeux financée par Save the Children. Cette 
« structure » est soumise à un ordre de démolition par l’armée israélienne…  « Leurs poulets vivent 
mieux que nous » dit l’un des Palestiniens, « ils ont de l’eau et de l’électricité dans leur poulailler, 
ce nous ne disposons pas ». Il ajoute qu’ils payent 45 ILS(env.11€) /m3 d’eau livré par camion-
citerne alors que les colons la payent 2 ILS (env. un demi-euro)/m3 . 

 

Dans le district d’Hébron, entre le 1er janvier et le 30 mars de cette année 67 structures 
(habitations et autres) ont été démolies, 104 personnes sont sans abri dont 46 mineurs. 
(https://statistics.btselem.org/en/demolitions).  

Vieille ville 

Durant Ramadan les hommes de plus de 30 ans n’ont pas eu accès à la Mosquée d’Abraham où 
les colons prévoient de construire un toit au-dessus de la cour intérieure de l’édifice, dans la 
partie réservée au culte juif. 

   

https://statistics.btselem.org/en/demolitions
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Le couvre-feu est toujours imposé dans 3 quartiers proches de la Mosquée d’Abraham, obligeant 
les habitants qui veulent sortir entre le vendredi soir et dimanche matin à dormir ailleurs. Les 
autres jours de la semaine les soldats ne permettent d’entrer et sortir que deux fois par jour, le 
matin tôt et vers 16h. Le sentiment général et la peur et les habitants ne voient pas d’avenir. 

Une bonne nouvelle néanmoins : en un an 22 familles ont été logées dans la vielle ville grâce au 
travail du Comité de Réhabilitation.  

 

NOS ACTIVITES 

Culture 

 Sabri Giroud (coordinateur de l’ouvrage « La Palestine en 50 portraits) et Taher Labadi (IFPO) 
sont intervenus le 9 février à l’association sur le mouvement ouvrier palestinien et la situation 
économique actuelle. 

 

Jude, jeune volontaire accueillie à l’association, a présenté dans nos locaux les dessins réalisés 
durant son séjour de 3 mois. Ceux-ci sont encore accrochés sur nos murs. La précision de ses 
travaux au crayon et encre est très impressionnante ! Une partie de la chorale Amwaj qu’elle a 
suivie à plusieurs reprises a accompagné le vernissage.  

          

 

Le ministère palestinien de la Culture a financé le projet « Histoires de grand-père et grand-mère » 
dont la première représentation, ouverte à tous, s’est déroulée à l’association. Des enfants et 
adultes ont raconté des contes populaires à la suite de l’animateur Abdelmoghni Al Ja’bari. Une 
exposition de leurs photos a également été présentée. 
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Francophonie 

Durant son séjour Jude a régulièrement initié au français les membres de l’équipe de handball 
invitées à Arcueil en avril afin qu’elles puissent échanger avec leurs hôtes. Elle a aussi assuré des 
cours pour débutants et des séances de conversation avec des niveaux plus avancés. Mariam de 
son côté continue de prendre en charge deux élèves avec cours en distanciel. 

Jude a également animé une séance de jeux à l’Université d’Hébron à l’occasion du prêt par 
l’Institut Français d’une mallette réalisée à l’occasion de la réhabilitation de Notre-Dame de Paris 
dont elle a traduit une partie en arabe. Un vrai défi compte tenu du vocabulaire technique utilisé 
dans ce jeu portant sur les différents métiers, matériaux et phases de reconstruction… 

 

 

Activités manuelles 

L’animatrice Lina Awad a organisé diverses activités pour favoriser l'imagination, le goût pour 
l’esthétique et l'expression de soi : réalisation d’objets en argile, peinture sur bois, célébration du 
printemps, dessins dans le cadre de l’échange avec le service jeunesse de Chalette sur Loing et 
poursuite du projet d confection d’un ouvrage sur la Nakba (proposé par Marie Laure Mangin avec 
laquelle A. Abu Srour et Chantal échangent régulièrement par visio) durant l’été 2025. Dans la 
perspective de ce projet Jude a présenté des vidéos et photos de la Palestine avant et pendant 
1948. 
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Aide sociale - Public de mères 

Le groupe de parole du lundi matin continue de regrouper régulièrement 20 à 30 femmes. Outre 
les exercices de décontraction proposés par les assistantes sociales, elles bénéficient de 
séances de sensibilisation niées par diverses structures : le ministère palestinien de la Santé 
sur l’ostéoporose, le Palestinian Medical Relief Society  (PMRS) sur l’anémie, la nutrition pendant 
grossesse, les fibromes, le cancer col utérus, l’insuffisance rénale, la ménopause.  

L’association Aman pour l'Orientation, le Développement et la Santé communautaire en 
coopération avec l'association a organisé une réunion publique pour les femmes de la vieille ville 
et de ses zones adjacentes fermées sur la souffrance et les défis économiques et sociaux des 
femmes dans la situation actuelle de la zone H2. Plus de 100 personnes ont activement participé 
à l’événement. 

 

Les cours d’hébreu se sont poursuivis sur la période à raison d’une séance par semaines. La 
vingtaine de participantes sont très motivées.  

Les assistantes sociales Aziza et Aya ont mené au cours des 3 mois 135 entretiens avec la 
population locale. Les problèmes causés par la situation économique sont les plus souvent 
abordés.  

 

Public enfants et jeunes adolescents  

Les cours de soutien scolaire, tout à fait prioritaires pour notre association, se poursuivent. Jude 
est intervenue dans les cours d’anglais à plusieurs reprises. Compte tenu du nombre d’enfants 
ayant des difficultés d’apprentissage, nous réfléchissons à une formule qui leur permettrait 
d’acquérir certaines bases par des séances spéciales. 

Le PMRS a tenu des ateliers dans nos locaux des ateliers destinés aux jeunes sur l’anémie, la 
nutrition saine, les boissons gazeuses, les carences en vitamines, ainsi qu’une séance d’initiation 
aux premiers secours. Une quinzaine d’enfants y ont participé régulièrement. 
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Accueil à Arcueil d’une équipe de 12 jeunes handballeuses hébronites. Le sport comme 
outil de communication  

Dans le cadre des relations privilégiées entretenues entre l’AECHF, le club de handball et la ville 
d’Arcueil notamment, un séjour d’une semaine a été proposé à ces jeunes filles dont la plupart 
n’avaient jamais quitté Hébron 

Nadia, animatrice du projet « les Elles d’Hébron » était venue en juillet dernier pour initier cet 
événement qui a permis des échanges fraternels entre jeunes palestiniennes et jeunes 
arcueillais.es. Un programme bien rempli a permis à tous les participants de se retrouver lors 
d’entrainements de handball, d’une séance à la patinoire, d’une activité autour du compost, de 
visites touristiques et d’accueils dans des structures locales (Anis Gras, Maison des Solidarités 
etc). Les jeunes ont été logées dans des familles arcueillaises que nous remercions vivement. 

Un olivier a été planté dans un espace vert municipal à l’initiative du club de handball d’Arcueil et 
le drapeau palestinien exhibé à plusieurs reprises ! 

La veille du départ du groupe se sont déroulé une conférence donnée par ……, l’accueil à la mairie 
par le maire C Métairie et une après-midi culturelle palestinienne avec le concours de Sash et à 
laquelle a participé notre ami musicien Ahmad Dari. 

  

L’accueil à Arcueil     Au stade 

 

               

L’olivier                       au musée   puis petite fatigue… 
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Le drapeau sur la Seine  activité compost   toujours le drapeau 

 

Le départ… 

A leur retour quelque peu difficile (10h entre le poste frontière jordanien et l’arrivée à Hébron…) 
nous leur avons demandé ce qui les avait le plus frappées et ce qu’elles avaient le plus aimé. Dans 
le désordre : les sourires des familles, les jardins, la culture, les pâtisseries, l’avion, Paris, le côté 
« cool » des familles. Les mots à retenir sont « découverte » et « changement ». 

Environnement 

En coopération avec la Direction de l'éducation d'Hebron, l’AECHF a initié le projet 
environnemental de compost. Quatre écoles primaires du gouvernorat d'Hebron dans un premier 
temps ont reçu un bac a compost ainsi que des flyers explicatifs sur son fonctionnement et ses 
bienfaits. Ce projet est financé par les salariés de la société Bentley dont notre ex-stagiaire Magali 
fait partie.  

Le projet vise à encourager les élèves à recycler les déchets organiques et à les convertir en 
engrais naturels dans un cadre pratique qui promeut les valeurs environnementales. 

            

Lors du lancement du projet une petite représentation théâtrale par des enfants de l'association 
a évoqué de manière créative et interactive l'importance de la protection de l'environnement et 
les mécanismes de tri et de réutilisation des déchets organiques.  

L'association s'efforce d'étendre cette activité à d'autres écoles et envisage des ateliers sur l'éco-
agriculture et le recyclage, dans le cadre de la promotion au sein du milieu scolaire palestinien 
des concepts de développement durable. 
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 Programme AL KAMANDJATI 

Partenaire de ce projet financé par la coopération belge, l’AECHF via Kholoud et Heba continuent 
en tant que coordinatrices de terrain à se déplacer dans les 40 écoles des régions de Bethléem et 
Hébron dont les professeurs utilisent désormais la musique dans leur pédagogie. 

 

RENCONGRES ET ACCUEIL 

Une délégation d’élus écologistes français s’est rendue à Hébron le 6 janvier et a parcouru la 
vieille ville avec l’association. Venue spécialement pour travailler sur le dossier UNRWA elle a 
tenu aussi à se rendre compte de la situation à Hébron. 

Le 27 janvier Chantal a participé à une réunion organisée à Ramallah par le service de 
coopération du Consulat de France à laquelle étaient présents les directeurs délégués des 
antennes de l’Institut Français de Jérusalem, l’Alliance Française de Bethléem et le Centre for 
Community Resource Development de Naplouse. L’objectif de la réunion était de mutualiser les 
ressources de chaque structure et d’en permettre la circulation entre les différentes structures. 

Chantal a présenté son livre « de Paris à Hébron -Identités plurielles » à l’Institut Français de 
Jérusalem et à l’Alliance Française de Bethleem à son retour de France. Elle avait auparavant été 
accueillie dans des librairies ou cinémas à Agen, Villeneuve sur lot, Marmande, Caen, Rouen, 
Riec sur Belon et Clermont-Ferrand. Elle sera présente au Salon du Maghreb des Livres à Paris 
(Hôtel de Ville) les 28 et 29 juin prochain. 

 

RETOUR SUR NOTRE APPEL DE NOVEMBRE EN FAVEUR DU PARRAINAGE DE L’ASSURANCE 
MALADIE 

Grâce aux dons recueillis, 56 familles sont désormais couvertes par l‘assurance maladie. Merci 
aux donateurs qui permettent ainsi à près de 300 personnes de consulter, suivre un traitement, 
procéder à divers examens, obtenir les médicaments nécessaires et se faire opérer. 

Les dons qui arriveraient en cours d’année permettront à quelques familles se trouvant dans une 
situation particulièrement délicate de conserver cette assurance pendant encore une année. 

 

   

La Palestine comme on l’aime… 


